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Quelques données remarquables 
de l’hiver 2019-2020 

 
Voici quelques-unes des observations les plus remarquables rapportées dans la base faune-rhone.org 
pour la période hivernale, du 4 novembre 2019 au 4 février 2020 (rédaction : D. TISSIER). 

 
L’hiver 2019-2020 est encore un des hivers les plus doux depuis le début du XXè siècle. La 
température a été en moyenne plus de 2 °C au-dessus de la normale. Malgré un peu de neige à la mi-
novembre et quelques givres en janvier, la région lyonnaise n'a pas connu de réelle période de grand 
froid. 

 
Quelques Ouettes d’Egypte Alopochen aegyptiaca sont signalées à Miribel-Jonage, Arnas, Quincieux 
et tout le Val de Saône, en petits groupes (max de 27), tout l’hiver. Et même deux oiseaux à l’île de la 
Table Ronde le 18 décembre (Clément COGNET). 
 
Un Tadorne de Belon Tadorna tadorna immature est vu à Arnas les 8 et 9 novembre (Jean-Paul 
RULLEAU, Gilles CORSAND), un le 20 à Anse (Guillaume BROUARD), une femelle aux Allivoz le 24 
(Alexandre AUCHERE, Jean-Michel BELIARD, Hubert POTTIAU). Puis six sont notés à Arnas le 30 
décembre (Fred LE GOUIS) et deux le 18 janvier (G. CORSAND). Enfin un adulte est au Grand Large 
les 20 et 22 janvier (Jean-Marie NICOLAS, Loïc LE COMTE, J.M. BELIARD). 
 
Un Eider à duvet* Somateria mollissima mâle immature, est trouvé à la gravière de Joux le 8 
décembre, puis observé par de nombreux ornithologues tout l’hiver (G. CORSAND, F. LE GOUIS, 
Tom VELLARD, Paul ADLAM, A. AUCHERE, L. LE COMTE, H. POTTIAU, Marie-Laure MIEGE, 
Solenn CHAUDET, Lucas VINCENTI, Léandre COMBE, Frédéric DOMENJOUD, Emilien GENETIER, 
J.M. BELIARD, Daniel AUBERT, Martine MATHIAN, Pierre MASSET). Il faut dire que l’espèce n’avait 
pas été notée en région lyonnaise depuis janvier 2013. 
 
Un Fuligule nyroca Aythya nyroca mâle est présent à la Forestière du 29 novembre au 6 décembre 
au moins (J.M. BELIARD). Seule citation de l’espèce, non observée l’hiver précédent ; deviendrait-elle 
de nouveau très rare chez nous ? 
 
Un Garrot à œil d’or Bucephala clangula n’est signalé qu’à partir du 20 décembre à Miribel-Jonage 
(Louis AIRALE), un mâle, noté ensuite plusieurs fois aux Allivoz (Romain SPELLER, H. POTTIAU, 
Philippe GENIEZ, P. ADLAM, Sébastien D’INNOCENZO, Thomas MICHEL-FLANDIN, Chloé 
LAFFAY, J.M. BELIARD, L. LE COMTE, A. AUCHERE). Deux individus les 22 et 25 janvier (Magali 
BOUCHEROT, L. AIRALE). Le maximum noté l’hiver dernier avait été de 7 seulement, bien loin de la 
trentaine d’hivernants des années 2000 ! À noter toutefois un autre mâle le 13 janvier à Arnas (G. 
CORSAND). Mais reverra-t-on l’espèce les hivers prochains ? 
 
Enfin une espèce très rare en région lyonnaise, qui s’est bien montrée cet hiver. Deux Harles 
huppés Mergus serrator sont à Arnas le 3 novembre (G. CORSAND). Et surtout une femelle est 
observée du 22 novembre au 29 février à Miribel-Jonage (A. AUCHERE, H. POTTIAU, Chloé SOL, 
J.M. BELIARD, J.M. NICOLAS, Eva FRANCESCUT, P. ADLAM et al.). Beaucoup sont venus l’observer 
et les jeunes ont pu faire leur “coche” ! 
 
Un Harle piette Mergellus albellus femelle ou mâle de 1er hiver est présent à Miribel-Jonage le 30 
janvier (O. IBORRA). 
Mais très peu d’anatidés sont présents tout cet hiver ! Il semble, d’ailleurs, que les habituels 
comptages de janvier, non reçus à ce jour, aient donné des chiffres très faibles, en particulier à 
Miribel-Jonage. 

http://www.faune-rhone.org/
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Un Plongeon catmarin Gavia stellata fait un court séjour à la gravière de Joux, du 1er au 5 novembre 
(G. CORSAND, F. LE GOUIS). 
 

Un Plongeon imbrin Gavia immer, en plumage de premier hiver, séjourne plus longuement, du 11 
novembre au 15 décembre, à la base nautique d’Anse, bien déserte par ailleurs (F. LE GOUIS, G. 
CORSAND, L. COMBE, G. BROUARD, J.P. RULLEAU, Clément GIACOMO, L. LE COMTE, A. 
AUCHERE, P. ADLAM, H. POTTIAU, Quentin SCHAMING, Solenn CHAUDET, F. DOMENJOUD). 
Le dernier jour, l’oiseau a été retrouvé pris dans un fil de pêche qui lui bloquait le cou, le bec et les 
ailes, avec un hameçon dans la langue ! L’oiseau a pu être libéré, mais il n’a pas été revu les jours 
suivants. 
 

Notons que ces fils ou filets de pêche causent beaucoup de dégâts, comme on a pu le voir à Lyon sur  
des Mouettes rieuses Chroicocephalus ridibundus survivant avec une patte coupée (voir en fin de 
chronique), des Cygnes tuberculés Cygnus olor, ou même une Grande Aigrette Ardea alba et un 
Grand Cormoran Phalacrocorax carbo, retrouvés morts, pendus à des arbres ! C’est sûrement pour 
une autre cause, mais un Oedicnème criard Burhinus oedicnemus avait le même handicap, sans 
doigts à la patte gauche, à Genas. 
 

 
Plongeon imbrin, Anse, novembre 2019, Jean-Paul RULLEAU 

 
Quelques passages de Cigognes blanches Ciconia ciconia sont notés dès le 18 janvier (Daniel 
AUBERT, Marcel CALLEJON, Vincent GAGET, Fabrice BASSOMPIERRE, Denis MARMONIER, Léo 
TRAMONI, Marie-Claire SIAUD, Régis POULET, Pascale GUINET, L. LE COMTE, Mervem YILMAZ). 
 
Un, parfois deux, Butors étoilés Botaurus stellaris sont observés régulièrement à Miribel-Jonage dès 
le 10 novembre (L. AIRALE, Thibaut CHEZEAU, L. LE COMTE, P.L. LEBONDIDIER, M. CALLEJON, 
J. M. BELIARD, M. BOUCHEROT). Un autre individu est signalé à la gravière de Joux les 25 et 29 
décembre, puis tout janvier (G. CORSAND, F. LE GOUIS, T. VELLARD, H. POTTIAU). 
 
Un Grèbe à cou noir Podiceps nigricollis est observé à Arnas le 21 janvier (F. LE GOUIS, G. 
CORSAND). Seule citation de l’espèce cet hiver ! Et un Grèbe jougris Podiceps grisegena hors 
période à Anse. 
 
Notons pas moins de 32 citations de Grues cendrées Grus grus, de novembre à début décembre, 
puis déjà du 4 janvier au 4 février, donc quasiment toute la période, sauf au cœur de l’hiver, dates 
pour le moins surprenantes ! 
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Trois Bécassines sourdes Lymnocryptes minimus sont levées au Lac des Pêcheurs le 20 janvier (L. 
LE COMTE, D. TISSIER). Mais le site d’hivernage, bien suivi de 2015 à 2017, est peu favorable cet 
hiver, l’herbe ayant été tondue bien trop rase ; les prospecteurs habituels ont dû longer le bord du 
lac, encombré d’arbustes, malgré le travail du castor. Les oiseaux se sont donc levés bien avant qu’on 
ait des chances (bien maigres déjà en terrain ouvert) de les voir posés à ses pieds !  
Un individu y est observé le 27 janvier (J.M. BELIARD). Deux sont notées à la Forestière le 21 janvier 
(J.M. BELIARD). Une seule à Arnas le 24 (G. CORSAND) et trois à la Petite Camargue le 1er février 
(M. CALLEJON, J.M. BELIARD). 
 

 
Bécassine sourde, Miribel-Jonage, janvier 2020, Loïc LE COMTE 
 
Un Goéland pontique* Larus cachinnans en plumage de troisième hiver a été trouvé le 4 février, 
dernier jour de l’hiver, au Grand Large (L. LE COMTE). 
L’espèce, souvent très difficile à distinguer des autres goélands à dos gris clair et dont les citations 
donnent souvent lieu à débats, est ici bien identifiée par le dessin des rémiges primaires, le bec, mais 
surtout par sa bague au tarse gauche, jaune, écriture noire X954 validée par le bagueur (Allemagne, 
Ronald KLEIN). L’oiseau a été bagué poussin, EA-204954, le 31 mai 2017 à Gräbendorfer See, dans le 
land de Brandenburg (941 km). 
 

 
Goéland pontique, Grand Large, février 2020, Loïc LE COMTE 
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Goéland pontique, détail de la bague, Grand Large, février 2020, Loïc LE COMTE 
 

Une Mouette mélanocéphale Larus melanocephalus de 1er hiver est présente le 17 novembre à 
Miribel-Jonage (J.M. BELIARD). Mais pas d’autre citation ! 
 

Un Faucon émerillon Falco columbarius, parfois deux, sont vus régulièrement tout l’hiver sur le 
chaume de Genas où a hiverné un groupe d’Oedicnèmes criards (D. TISSIER, L. LE COMTE). 
Deux oiseaux sont à Pusignan le 7 novembre (Matteo GAGLIARDONE), un à Longes le 9 (Anthony 
GUERARD). Un oiseau est observé à Saint-Priest le 27 décembre (D. TISSIER), jour où un autre 
individu est à Chassagny (Bastien MERLANCHON). Une femelle est présente à la carrière de Saint-
Exupéry le 31 décembre (F. BASSOMPIERRE). 
 

Une femelle immature est trouvée le 15 novembre (G. BROUARD) à Quincieux, commune qui 
héberge souvent l’espèce depuis quelques hivers, mais peut-être est-elle mieux prospectée ! Un mâle 
et une femelle y sont notés ensuite tout l’hiver (Frédéric PEPIN, G. CORSAND, L. COMBE, G. 
BROUARD). Un oiseau est noté aussi à Arnas le 28 novembre (L. COMBE), le 21 décembre (H. 
POTTIAU) et le 27 décembre (G. CORSAND). Un oiseau est observé à Saint-Julien, commune qui fait 
très rarement la une des chroniques, le 17 novembre (Cyrille FREY). De même à Meys où une femelle 
adulte est signalée le 24 janvier (Bernard BRUN). 
Ces petites rapaces chassent souvent les Alouettes des champs Alauda arvensis encore assez 
nombreuses dans ces milieux ouverts. 
 

 
Faucon émerillon, mâle, Quincieux, janvier 2020, Guillaume BROUARD 
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Un Hibou des marais* Asio flammeus a été vu à Lyon 7è le 7 novembre (Pascal ROCHAS, Kevin 
GUILLE). Incroyable ici, sur le grand plateau industriel de la ZAC des Girondins qui va être bientôt 
construit, mais qui, en attendant, offre nourriture tout l’hiver à des Serins cinis Serinus serinus, 
fringilles, Rougequeues noirs Phoenicurus ochruros, Pouillots véloces Phylloscopus collybita et même 
des bergeronnettes, et qui est dominé par la tour Nexans où niche un couple de Goélands leucophées 
Larus michahellis ! 
 
Une Pie-grièche grise Lanius excubitor est présente les 17 et 29 novembre à Genas (P. ADLAM, A. 
AUCHERE), dans un site qui est devenu un classique pour les belles observations de passereaux et de 
rapaces, et une autre, ou peut-être bien la même, le 30 décembre à Pusignan (Dominique 
CORBORA). Plus inhabituel, un oiseau séjourne du 15 décembre au 1er février au moins sur le plateau 
mornantais, communes de Saint-Laurent-d’Agny, Taluyers (Renaud REISSE, A. GUERARD, P. 
ADLAM). Une citation également à Echalas le 26 janvier (Leïla GUELL). 
 
Une Fauvette des jardins Sylvia borin est observée à Anse (G. BROUARD) le 20 novembre, date 
extrêmement tardive pour l’espèce qui ne s’attarde guère au-delà de septembre en France ! 
A rapprocher de cette citation d’Hirondelle rustique Hirundo rustica vue le 17 novembre au Grand 
Large (P. ADLAM) !!! 
 

 
Fauvette des jardins, Anse, novembre 2019, Guillaume BROUARD 

 
Une Fauvette pitchou* Sylvia undata est aperçue à Taluyers le 2 novembre (A. GUERARD). L’espèce 
est très rare en région lyonnaise où seulement cinq oiseaux ont été notés avant 2020 (L. LE COMTE 
& D. TISSIER 2019). 
 
Un Pouillot de Sibérie* Phylloscopus collybita tristis, sous-espèce orientale du Pouillot véloce, est 
noté à Miribel-Jonage le 17 novembre (Hubert et Nicolas POTTIAU), identifié aux cris et au plumage 
bien gris.  1 à 3  autres au Pont d’Herbens du 7 au 23 février (donc hors période) (A. AUCHERE et al.). 
Un oiseau est aussi noté à Arnas le 21 janvier (G. CORSAND), mais, sans cri, donc on le classe en 
Pouillot véloce de type sibérien ! Rappelons qu’on a convenu que P. c. tristis ne pouvait être bien 
déterminé que par son cri typique, différent de celui de P. c. collybita, en attente d’éventuels 
meilleurs critères visuels d’identification qui pourraient être apportés par des spécialistes de ces 
petits pouillots ! Voir ce qu’on en disait déjà dans l’Effraie n°41/2016. 
 

Un Sizerin cabaret Acanthis cabaret est noté à Anse le 5 janvier (Patrick BERJOT). Seul sizerin 
observé cet hiver ! Voir les critères d’identification et de différenciation (pas facile) du Sizerin 
cabaret et du Sizerin flammé Acanthis flammea dans un article de l’Effraie n°46/2018. Ou dans le livre 
« Les Oiseaux du Rhône et de la Métropole de Lyon » (L. LE COMTE & D. TISSIER 2019). 
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Sizerin cabaret, Anse, janvier 2020, Patrick BERJOT 
 

Un autre est noté le 8 février (donc hors période) à Marchampt (C. FREY) et un à Miribel-Jonage le 
23 (L. LE COMTE). 
 

 Un Tichodrome échelette Tichodroma muraria est observé le 24 novembre et le 3 janvier au site 
hivernal habituel de Couzon-au-Mont-d’Or (Johann CANEVET, S. D’INNOCENZO). 
 

Cet hiver a donc été moyen pour les petits passereaux nordiques, voire plutôt bon pour certaines 
espèces comme le Bouvreuil pivoine Pyrrhula pyrrhula, avec son lot de trompeteurs, le Bruant des 
roseaux Emberiza schoeniclus, voire le Bruant zizi Emberiza cirlus et la Linotte mélodieuse 
Linaria cannabina. Mais un seul Sizerin cabaret, pas de Sizerin flammé*, peu de Grosbecs 
cassenoyaux Coccothraustes coccothraustes aux mangeoires où les Pinsons du Nord Fringilla 
montifringilla semblent, eux, en assez grand nombre. Même les Tarins des aulnes Spinus spinus et 
les grives nordiques ont semblé moins nombreux qu’à l’ordinaire. 
 

Si les espèces plus communes chez nous ne figurent pas dans ces chroniques, faute de place, ne 
négligeons pas leur prospection, importante pour de nombreux programmes d’études et de 
protection : Grand-duc d’Europe, Oedicnème criard, Moineau domestique, Moineau friquet, Corbeau 
freux (enquête LPO-Lyon Métropole), Milan royal, Faucon pèlerin, busards, etc. !... 

 

NB : certaines observations sont soumises à homologation nationale. Merci aux 
observateurs de penser à envoyer une fiche au CHN, si ce n’est déjà fait. Les fiches 
d’homologation peuvent être téléchargées sur le site www.faune-rhone.org. 
Pour les espèces soumises à homologation régionale, il est important de documenter l'observation 
saisie sur le site par une description ou, mieux, une image. 
Un astérisque signale ci-dessus les espèces concernées. 

 

Tout ceci laisserait, après homologation et mise à jour, à 335* le nombre d’espèces de la liste des 
Oiseaux du Rhône (non officielle), disponible au format EXCEL sur demande auprès du rédacteur-
en-chef par email à dominique.tissier@ecam.fr. 
 

(*) NOTA : 335 à 340 selon que l’on compte ou pas 5 espèces placées en catégorie C dans la liste des Oiseaux 
de France, mais dont les individus observés dans le Rhône et la Métropole sont certainement issus 
directement d’élevage ou de cage, à savoir le Cygne noir, le Canard mandarin, le Faisan vénéré, l’Inséparable 
de Fischer et le Léiothrix jaune.  

http://www.faune-rhone.org/
file:///F:/EFFRAIE%2034/dominique.tissier@ecam.fr
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Grands Cormorans, Lyon Confluence, février 2020, D. TISSIER 

 
Un mot pour terminer sur le comptage des Grands Cormorans Phalacrocorax carbo réalisé le 4 
janvier 2020 sous le pilotage de Christian NAESSENS : 2145 oiseaux ont été comptés en 17 dortoirs 
situés principalement le long du Rhône et de la Saône. L’effectif évolue peu (-3% par rapport à 
l’année dernière). Merci aux nombreux participants bénévoles qui permettent le suivi de cette 
espèce, parfois décriée à tort ! 
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Mouette rieuse, pont Mazaryk, Lyon, 5 décembre 2019, Loïc LE COMTE. L’oiseau a une patte coupée. Trois 
autres adultes, également sans doigts à une patte ; et trois adultes et un immature ne pouvant poser une patte 
au sol (avec un problème d’articulation tarse-pied) ont été vus à la Confluence. 

 

 
Mouette rieuse, pont de l’Université, Lyon, 31 janvier 2020, D. TISSIER. A noter que cet oiseau est très 
probablement le même que celui vu avec le même handicap et exactement au même endroit le 20 janvier 2019. 
Il aurait donc survécu au moins un an avec cette patte déformée. 
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Pour compléter la chronique de cet hiver, on peut signaler le contrôle visuel de plusieurs 
Mouettes rieuses Chroicocephalus ridibundus baguées et stationnant dans la ville de Lyon. 
 

Mouettes rieuses Chroicocephalus ridibundus - Black-headed Gull - Guincho. 
 

Un adulte (2è hiver) au barrage de Pierre-Bénite le 30 novembre 2019 (L. LE COMTE). 
Bague jaune au tarse droit - TX3Y noirs 
Origine : Pologne – baguée poussin le 26 mai 2018. 1114 km. 

 
Un adulte au barrage de Pierre-Bénite le 30 novembre 2019 (L. LE COMTE). 
Bague blanche au tarse gauche – EOM5 noirs 
Origine : Pays-bas – Arnhem – femelle baguée H1 le 22 décembre 2015.     

 
Un adulte au pont Mazaryk/Lyon  
le 5 décembre 2019 (L. LE COMTE). 
Bague métallique au tarse droit – 5315       
code incomplet – pas de bague couleur. 
Origine : Suède – Museum Stockholm. 

 
 

Un adulte au pont Mazaryk/Lyon  
le 5 décembre 2019 (L. LE COMTE). 
Bague au tarse gauche – code illisible  
Origine : inconnue. 

 
Un adulte vu à Lyon le 31 décembre 2019 (observateur inconnu), puis revu près du Pont Pasteur le 
2 janvier et à la Confluence le 26 janvier (D. TISSIER). 
Bague blanche au tarse droit – TYEX noires 
Origine : Pologne – bagué adulte le 7 juin 2018. 1225 km.     

 

 
 

Un H1 (premier hiver) vu au Grand Large le 15 janvier 2020 et revu à la Piscine du Rhône – 
Lyon/Guillotière, le 3 février (L. LE COMTE), puis à la Confluence le 11 février (D. TISSIER). 
Bague jaune au tarse droit – TLRJ noires (photo de couverture). 
Origine : Pologne – bagué poussin le 8 juin 2019. 1423 km. 
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Un H1 (premier hiver) vu au Grand Large les 15 et 22 janv., puis le 4 fév. 2020 (L. LE COMTE). 
Bague jaune au tarse droit – TAER noires 
Origine : Pologne – bagué poussin le 17 juin 2019. 1288 km.    

 

 
 

Un adulte le 23 janvier 2020 à la piscine du Rhône (Lyon-Guillotière) dans un grand groupe qui 
utilise la piscine comme reposoir chaque jour (Kevin GUILLE). 
Bague jaune au tarse gauche – WE30 noirs. 
Origine : République tchèque – baguée poussin à Česká Skalice le 3 mai 2016. 978 km. 
Notons que ce site de baguage est tout près de la frontière avec la Pologne.     
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Elle est revue le 31 janvier à la piscine du Rhône avec plus de 100 congénères (D. TISSIER). Elle est 
revue également au même endroit les 3 et 5 février (L. LE COMTE).    
 

 
 
 
Notons que cet oiseau avait été contrôlé 
l’hiver précédent, le 26 janvier 2019 au Parc 
de la Tête d’Or (Marie-Lan Taÿ PAMART), 
squattant l'enclos des flamants. C’est donc 
peut-être une habituée de Lyon en hiver ! 
 
                                                                    
 
 
 
 
 

Un adulte à la Confluence le 27 janvier 2020 (D. TISSIER). 
Bague jaune au tarse droit – TE5L noirs 
Origine : Pologne – baguée poussin le 18 mai 2017. 1080 km.    
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Un adulte à la Confluence/Lyon le 3 février (D. TISSIER). 
Bague métallique au tarse gauche, mais trop éloignée. Pas de bague couleur. 
Origine : inconnue.      

 

 
 

Un immature le 5 février 2020 à la piscine du Rhône, dans les bassins (L. LE COMTE).  
Bague bleue au tarse droit – KO85 noirs. 
Origine : Biélorussie – baguée poussin le 13 juin 2019 – 1850 km.    

 

 
 

Un adulte au gué du Morlet (Miribel-Jonage) le 5 février (L. LE COMTE). 
Bague métallique au tarse droit – code partiel LITHUANIA 22.861 – pas de bague couleur. 
Origine : Lituanie. 
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Deux adultes à la piscine du Rhône (Lyon/Guillotière) le 10 février (L. LE COMTE). 
Bague métallique au tarse gauche – code illisible – pas de bague couleur. 
Bague métallique au tarse droit – code incomplet – pas de bague couleur. 
Origine : inconnue, peut-être Pologne pour l’une d’elles. 

 

Un adulte au barrage de Pierre-Bénite le 14 février (L. LE COMTE). 
Bague métallique au tarse gauche. Pas de bague couleur. 
Origine : inconnue. 

 

Un adulte à la Confluence/Lyon le 14 février (D. TISSIER). 
Bague métallique au tarse droit. Pas de bague couleur. 
Origine : inconnue. 

 

Un adulte au gué du Morlet (Miribel-Jonage) le 17 février (L. LE COMTE). 
Bague blanche au tarse droit – code TUWN noires. 
Origine : Pologne – bagué adulte le 16 juin 2016 - 1213 km. 

 

Un adulte au gué du Morlet (Miribel-Jonage) le 18 février 2020 (L. LE COMTE). 
Bague blanche au tarse droit – code Z53P noires. 
Origine : République tchèque – mâle bagué poussin le 1er mai 2015 – 1095 km. 
Cette mouette avait été vue au même endroit et par le même observateur le 20 janvier 2017 !    

 

 
Mouette rieuse, Z53P, Miribel-Jonage, février 2020, Loïc LE COMTE. Noter que la bague 
semble encore en parfait état après près de 5 ans ! 
 

Tout ceci confirme ce que nous avions présenté déjà dans une chronique de l’Effraie n°43/2017, pour 
les années 2013 à 2017, dans laquelle était mentionnée une dizaine de Mouettes rieuse baguées en 
provenance de République tchèque (3 oiseaux), Pologne (3), Slovaquie (1), Lituanie (1), mais aussi 
Finlande (1) et Norvège (1). On ajoute donc, cet hiver, à cette liste de pays : l’Allemagne, les Pays-Bas, 
la Suède et la Biélorussie. 
 

Ce sont des précieuses indications sur l’origine des oiseaux hivernant à Lyon, un peu biaisées, il est 
vrai, par la situation des stations de baguage les plus actives, d’autre mouettes venant d’ailleurs 
échappant peut-être aux études ! On note que certaines semblent apprécier particulièrement la 
région lyonnaise puisqu’elles y reviennent plusieurs fois. 
 

Merci aux laridophiles qui suivent attentivement ces oiseaux hivernants ! 
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129 ans après le « Catalogue des Oiseaux des environs de Lyon » d’OLPHE-GALLIARD 
(1891) que nous avons largement présenté dans cette revue (n°48), mais qui méritait 
une mise à jour dans un format moderne, voici un ouvrage qui présente les 335 
espèces vues dans le département du Rhône et la Métropole de Lyon. 
 

Les auteurs Loïc LE COMTE et Dominique TISSIER vous proposent : 
 

 
 

Les Oiseaux du Rhône et de la Métropole de Lyon 
 

Comment les reconnaître, où et quand les trouver. 
 

285 pages  au format 27 x 21 cm 
198 espèces d’oiseaux décrites en une ou deux pages,  
et 136 autres plus rares ou très rares citées en fin d’ouvrage. 
 

Près de 330 photographies par des photographes locaux et faites à 86% en 
région lyonnaise, 93% inédites. 

 
 

Il est disponible dans les bonnes librairies de l’agglomération et du département. 
Mais vous pouvez le commander directement auprès des auteurs : 
 

Contact : dominiquetissier2222@gmail.com  ou      tél. : 06 82 04 43 21 

  loiclecomte @yahoo.fr 
 

Un court extrait sur : https://fr.calameo.com/read/005944288f27a464ff306 

Un nouveau livre sur les oiseaux de la région lyonnaise 

https://fr.calameo.com/read/005944288f27a464ff306

